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Le souffle des animaux 
 
--------------------------------- 
Norman Lévesque 
Éducateur à l’environnement 
--------------------------------- 
 
Car le sort de l’humain et le sort de la bête sont un sort identique : comme meurt l’un, ainsi meurt 
l’autre, et c’est un même souffle qu’ils ont tous les deux. La supériorité de l’humain sur la bête est 
nulle, car tout est vanité. 
(Qohélet 3, 19) 
 
L’homme qui a écrit cela est un juif qui philosophait quelques 150 ans avant Jésus Christ. Son 
sens de l’observation et peut-être même l’inspiration divine lui permet d’écrire une telle phrase 
qui entre en contradiction avec la culture du temps, autant qu’avec la société actuelle. L’humain 
est-il vraiment plus grand que les animaux ? Il est vrai que l’humain a UN grand avantage : un 
cerveau développé et la capacité de parole. Mais cet avantage ne donne pas tous les droits 
d’exploitation sur la vie animale. Nos consciences évoluées arriveront-elles à saisir que les 
animaux ressentent ce qu’on leur inflige ? 
 
En reprenant une citation célèbre, les animaux pourraient répondre ceci : 
 
« N’ai-je pas moi aussi des yeux, des organes, des dimensions, des sens, des affections, des 
passions ? Alimenté avec la nourriture, blessé par les armes, sujet aux maladies, guéri par des 
moyens, réchauffé et refroidi par les étés et les hivers, comme vous l’êtes ? Si vous me piquez, 
est-ce que je ne saigne pas ? Si vous me chatouillez, est-ce que je ne ris pas ? Si vous 
m'empoisonnez, est-ce que je ne meure pas ? » (Shakespeare, Le Marchand de Venise, trad. libre) 
 
Souffrance animale 
Il ne faut pas fermer les yeux face à la souffrance de nos co-créatures. Les conditions de vie 
irrespectueuses, les densités trop élevées dans les porcheries, les prises d’hormones par les 
poules sans oublier la coupe de leur bec et griffes,  l’abattage douloureux, l’expérimentation 
abusive en laboratoire, la mort des porcelets en santé pour la dissection, l’euthanasie d’un 
cheval car il ne court plus, les batailles de chiens ensanglantés pour le spectacle. 
 
« Le jour viendra où le fait de tuer un animal sera condamné au même titre que celui de tuer un 
humain. »  (Léonard de Vinci, Prophéties) 
 
Quoi faire ? 
La SPCA à Montréal est aussi idéaliste que pratique. Elle prend soin des animaux abandonnés 
ou mal traités, mais fait aussi circuler des pétitions : www.spcamontreal.com  
 
La Fraternité Sacerdotale Internationale pour le respect de l'Animal, depuis 2004, construit un 
réseau de religieux soucieux du bien-être animal : www.animal-respect-catholique.org  
 
Pour nos repas, on peut réduire notre consommation de viande et choisir de la viande 
biologique, car ces animaux auront au moins vécu jusqu’à la maturité, sans hormones, dans un 
terrain plus libre pour faire de l’exercice. Finalement, je pense qu’il faut jouer le même rôle que 
Jésus; être la voix des petits de ce monde. Dénoncer les situations où les animaux souffrent, 
comme au laboratoire, les cosmétiques et la chasse simplement pour la fourrure (vanité). 
Comme saint François d’Assise, peut-on finalement aider nos frères et sœurs ? 


